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M. Ieveillon, de la paroisse
Lafayette, Louisiane, a fait;
cette anne, avec unu demi-once
de graine de vers soie, 6
livres de soie brute, dont cha-

nme vaut environ $6. Quel b-
natd en aurait-il tir s'il en
aveit fait clore plusieurs acres ?

Un bon point l'honorable
corps des typographes de la
Loulsiane : La fameuse pehe
Bnrke, dont on a tant parl dans
eo derniers temps, est de un
ouvrier typographe, de M. J. L.
Normand, employ au Marks-
ville Bulletin, paroisse des
Avoyelles.

La fameuse terme de M. Dal-
rymple, situe dans la Valle
'de la Rivire' Rouge du Nord,
compte produire, cette anne,
une moyenne de 19 boisseaux
de bl~ l'acre. Le noipbre d'a-
ores en culture est d'au moins
30900. Pour faire la rcolte
dps ce vaste domaine, il ne
faut pas moins de 200 moisson-
aeases et 30 batteuses vapeur
-ce qui ncessite l'emploi de

-O chevaux, et, de plus, de 1,-
000 travailleurs.

Il y a maintenaut, aux Etats-
Unis, 10,000 nouveaux milles
de lgoes de fer eu projet. .Jus-
qu'ici, on eu a moins construit
Que, daos aucune autre anne,
deti19e79; cela vient de lai
prlongation des froids, d'abord,
Spuisd o que le pays eu est as-
'ss bien fourni. On compte en

Geostruirs dans presque chaque
*XUtat. Le capital est prt, le

atriel n'a Jamais t si bon
March6, la main d'oeuvre, si

as pri:x, sais la ncessit ne
n faitipas assez sentir, pour

jtMr lies risques de la dpen-
ilse. .. .

* SI fot en croyons la Press,
d Pahiladelphle, le nombre des

6p "ones qui fonctionnent en
i pm a singliremeuit aug-

ft6 dlepuis un an. L'Italie en
* 1-augmentation de 30

Imenut sor l'ann6e prc-
I, Franoe, 5,535; la
2,448; la Sude, 7,-

Y raie,2,250; la Suis-
MI 14 la Busie, 2,230; l'Au-

t i, 606, le Danemark, 516,
e Portuga, 34. Os chiffres

.diu on& e augmentation va-
Mde . 40 pour cent, ex-

ak S6e-, oT 1*augmen-
'Se pour cent.

y a r, dans les
Sfcoudre amricaines,

*es , brave toute
rope construit

in atuenant; il y
pay.il contirefont

a~a y russir,
ot iimit~~~e, aet

it eoutrn- sana

de iaq der-
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Mariage anque,.

Le jour de son mariage, il im-
porte de garder certaine rserve
et de ne pas se montrer foltre1
du moins jusqu' ce que les gens
de la noce. soient partis. Un
jeune fermier des environs de
Canisteo, N. Y., qui devait con-
voler dimanche dernier aurait
d se pntrer de ce raisonne-
ment et ne pas se laisser domi-
ner par son ardeur... pour le
base-ball. Il se serait vit bien
des tribulations. La oce tait
arrive l'glise avant le minis-
tr qui devait tresser le neud
matrimonial. Dans la plaine 
ct de l'glise un groupe de
garons jouait au base-ball. Le
futur poux tait un expert 
ce jeu iet,. pensant sans doute
qu'il aurait tout le loisir
plus tard de tenir compagnie 
sa petite femme, il cde la ten-
tation de prendre part au jeu,
en attendant le ministre. Ce-
lui-ci arrive et vitement alors le
jeune homme passe son ha-
bit et conduite la marie

l'autel. Le ministre,
scandalis, violet de colre, au
lien de procder la crmonie,
se met dclmer contre ceux
qui rompent les obligations du
dimanche en gnral, et en par-
ticulier contre celui qui a
quitt l'glise pour courir jouer
au base-ball, et quand il
a puis son sujet il
tourne le dos au couple age-
nouill et s'en va. La jeune fil-
le, vivement impressionne par
ces discours, a positivement re-
fus d'aller ailleurs pour tre
pouse et le mariage est ind-
finiment renvoy. On prtend
mme que tout est rompu. La
leon 'profitera au jeune fermier
qui saura ds lors que s'il ne
faut pas courir deux livres la
fois, il ne faut pas non pftsjouer du base-ball le jour de ses

noces.

Les Cerveaux. '

Voici quelques observations
qui peuvent-intresser nos lec-
teurs.

On admet gnralement qu'un
homme dont la cervelle pse
moins de 1,000 grammses t n-
cessairement priv " d'intelli-
gence. t cerveau de Orom-
well pesait 2,238 grammes; ce-
lui de lord Byron, absolument
le mm-e poids, 2,238 grammes;
celui de <uvier 1,829 gramms.
Voil de bonnes cervelles. Mais,
d'un autre*et, Raphal, Des-
cates, Voltaire, ••Olon, Schil-
ler et beaucotfp d'tres hom-
mes illustres avaient de petites
ttes et leurs cerveaux nedpas-
saient pas le poids moyen qui
varie entre treize et quatorze
cents grammes. .Bien mieux,
le cerveau de l'lphant pse
trois fois plus que le cerveau
hiiUmai, et s on tient compte
de il muassdu corps, on trouve
que le ceryeau de l'homme est
relativement infrieur celui
de plosienrs espes de singes

le oniasi par exemple-ainsi
qu_ cen du-muoineau, de la m-
sange et du serin. Le chien a
de merelatiivement moins de
i iert ii M iela I harre-sourl
et 1 cheval ioins que le lapin.
Que con•Oret sortout quand
il est prounvque le cerveau d'an
ine est marqu 'uAn grand nom-
bre de ci~""e6olutons, qui sont
considkes comme des indices
de suporiorit ?

44pQ1Iu.rtt 4wne la onoma--
PMVO 4.zv e de l'exil.

an W illesen,vir" i u-et d la* otv1IaUoXKadeR 'o, 4m-, MJIbV&teun ontnepifram4e de 435G p&od1'4p ha -prM -dn double, de4e de Oheops.~ amtansr .om-
lu P-U voi-,
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Un chaseure de Lions.

Un chasseur de lions.
Il s'appelle Ahmed ben Amar.
C'est un grand, sec, nerveux,

,'Peil vif et au geste prompt.
Son nom est populaire dans

la province de Constantine, b-
ni par les populations qui en-
tourent Souk-Ahras et il est
trs estim par les Europens.

Chacun est fier de lui serrer
la main.

Ahmed ben Amar n'est ce-
pendant pas un grand Beigueur,
la fortune a mme t martre
pour lui; il est vtu pauvrement
de la gandoura et du bournous:
cependant il jouit d'un grand
prestige.

O'est un simple brave.
Il porte sa ceinture un tez-

dam, sorte de pochette en cuir
dans laquelle sont renfermes
ses archives, son seul trsor.

Parmi les pices qui y sont
contenues nous nous bornons 
publier la suivante qui fera
miepx connatre ce hros que
tous les rcits que nous pour-
rions faire.

Auaom de l'Empereur.
Nous, marchal de France, gouver-

neur gnral de l'Algrie.
Vu la d6cision impriale du 17 d

cembre 1862. qui nous autorise d-
cerner, au nom de Sa Majest, des
mdailles d'banueurau personnes d
signes daus un tableau dress par uos
soins et qui lui a t soumis par Son
E:cellence, le ministre de la guerre.

Dcernous une mdaille d'or de 1re
classe au sieur Ahmed ben Amar, cul-
tivateur, domicili Souk-A-bras, d.
partement de Constautine.

Motifs :
Pour avoir souvent expos sa vi.

dans sa lutte contre les btes froces
et avoir bieu mrit de la colonie en
tuant 40 lions et 19 panthres dont il
a reu vingt-trois blessures.

En foi de quoi nous lui avons dlivr
e prsent brevet.

Fait au palais du gouverneur gn-
ral Alger, le 17 janvier 1863.

Le gouverneur gnral de l'Algrie
Sign : Marchal PEassLtsa,

aq udUc de MiALAo r.
A l'heure qu'il est--mai 1885

-Ahmed ben Amar a tu 80
lions et 38 panthres !

Oes chiffres soiit sufisamment
loquents. Parmi les tueurs
de lions, Almed bon Amar tient
certainement la tte.

Oe chasseur est d'une intrpi.
dit inoue: il ne ruse pas avec
les grands flins, Il va droit 
eux.

Voici comment il procde:
Lorsque les Arabes lui ont

indiqu la chambre d'un lion ou
le repaire d'ane panthre, il va
se poster aux environs du fort,
il attend qq'il plaise au Seigneur
la grosse Tte ou la grande

Bampeuse de sortir du fourr.
Contrairement ce que prati-
quent en gnral les tueurs de
lions, il choisit de prfrence les
nuits obscures et se place au
milieu du sentier ou de la clai-
rire. Lorsqu'il entend la mar-
che du fmve, il s'apprte.

D que la pnasse noire de
-lanimal lui appartat 11 retient
samrespiration et le laiIe avan-
cer jusqu' trois ou quatre pas
te- lui. Il fait alors un appel
_de la langue qui immobilise la
bte la dure d'une seconde;
A'med profite de cet arrt pour
tirer; si le lion roule' le drame
est flni; aiau contraire il n'est
que bless la lutte terible'en-
gge il livre son bras gauche 

la fureur dq fauvre et le dague
avec la main droite.
- Pauvre brus gausche Il est
toout dch;ari ! D'alllurs Ah-
med ben Amar est coutur de
blessures comme le constatait
dj on 186$ le mar>qhal Pias-
sier. A~Joua'hi, le pauvre
diable a pee i gure b• maine.

Arabes et Europoens le con-
sidUret comme le brave des

S qea eoxplots de grand chas-
seur n sont pas B seuls qu'il
it accomplis : pendant toute la

dure de l'nsurrection de 1870
il a fait le courrier travers les

gones ennemies et a rendu de
grands serviceo noeasldats.

Ahmed-benAmar a chass
lbngtemps avec un fusil dont la
batterie tat attach avec une

elel; i possde aourd'hui un
vieux fusil qu'uan ooier lui aMidrenuou '.r

ltio" cour.-,

pas-,- co v A pux bri-

~~ t~-: crois-nl.

t' tLa
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Torpilles et Torpilleurd.

Un grande et importante d-
couverte proccupe en ce mo-
ment les ministres de la guerre
et de la maripe de France.' Il
ne s'agit de, rien moins que
d'cPe Ivolution dans l'art mili-
taire naval.

Le colonel Sebert, aprs de
longues et patientes recherches,
vient de crer un type de ter-
pilles et de torpilleurs qui dbit
complter d'une faon formida
ble l'armement des flottes fran-
aises. Les torpilles Sebert,
dont lu puissance laisse en ar-,
rire tout ce que l'imagination
peut rver, sont d'une dimension
relativement trs petite. Elles
sont excessivement lgres et
par consquent trs maniables,
mme jar un seul homme. Pour-
vues aux deux extrmits d'une
enveloppe mtallique segret,
elles peuvent tre manies,
transportes et emmagasines
sans offrir plus de danger qu'une
balle de coton.

Un seul (le ces engins s ffit
faire sauter le plus grand .ui-

rass de n'importe quelle g.n-
deur, avec la mme facilit u'-
une jonque. Ajoutons qu la
France est dj outille pour
pouvoir dvelopper le systme
du colonel Sebert, et en four-
air on peu de temps toutes ses
stations navales. Dans quel-
ques jours, un certain nombre
de nouvelles torpilles et de nou-
veaux torpilleurs Sebert, vont
tre prts prendre la mer.

S---- --

Sous la signature Paul Girard,
au Charivari:

Dans un salon.
Entre une demoiselle maigre

comme un cent de clous.
-Qui est-ce?
-Mlle de M...
-Ah?....
-Elle voudrait bien se marier.

Mais, btie comme elle l'est, elle
ne trouve pas.

-- Pauvre fille ! Un bton qui
cherche un aveugle.

Le jeune Pipengrs l'auteur
de ses jours:

---Dis donc, papa, pourquoi
qu'ils recherchent les vieilles
murailles, les lzards ?

---C'est pour y trouver des
lzardes !

Comm ent Jean-Baptiste, vous
ewz encore cass une assiette

.Jean-Baptiste, tranquille-
ment :

-Ca ne s'use pas autrement,
la vaisselle !

Romans franais par Piganlt-Lebrun,
Alexis Bouvier, Alexandre Dumas,
Eugne Sue, etc., yendre an Star
Grocery des prix au dessous de cenx
de la Nouvelle-Orlans.

Pour des groceries fraclhe et A bon
march, allez au " Star Grocery," an-
dessous du bureau du COOiRRIER.

Achetez vos vins, liqueurs, cigares,.
tabace, cigarettes, pipes, livwes blancs,
papiers, encres, &c., au " Star Gro-
cery,"an-dessous dn burean dn COUR-
RBIR.

Statue deU Lbert eeclairant
Sle aMode.

Le Comit qui est charg de prlever les
fotdsteesireo i lla oobrnction du pidestal
de cette statue colosa1 ai de mener bon-
Ueotl ion atepre, a fit prparer une sta-
ta ena mainiatae le aoi imite de la Statue
d Ila hberte. Elle a six pouces de nant
et esI a bo•aze; le pi1destal est en argent
alokele.

Le prix est d'Une Piastre chaque.
Poir la somme do Cinq Piastres, on peut'

en avoir une de douze pouces, de mme m.
tal.

Ce tratail est patent et ne peut tre vendu
'que par le comit.

Envoyes votre argent 
RICHARD BUTLER,

Sec. du Comit Amricain,
33, rue Mercer, New.York.

LOUIS PUCOE't,
&BCAX deo Groceries, Provision

1 onoailrie Falence, Veorrerie, Fer~bl$i1.,U sIlo ~dito MGraiteware,'
aoitBsH oiles, Ctlours, Verifa, sIe.

Poes de Salon, et les o6elbreaPolile de
Cuie 'Carter Oakr," et autres.

BVEI.TTE lt l sgaiu, o l'oa
t evera le B boarbaon ; rans,

L e*lJaut on da rch eront pay. s
epolr ls i otI tinelne, peax, aet tonte
de produits dn pays. 21j+4

S*ia i. M. la LL.

A_ E.

litn! revet tra
Q* -'^*:' * iLto- Wa0.-'^,;'&^.^^ ^ ,^^ : ^*'

PARTIES IN NEED OF A

S= w=G MA- O E
SHOULD NOT FAIL TO CALL AT

TRE COURIER OFFICE,
Main Street, Up Stairs.

SHAVING SALOON.
Reroved to Bellevue Street, between Mrs. lane

and Geo. W. Moriarty's Shops.

SHAVING, Hair-Cutting, Dyeing, Shan
Ky pooing, &c., done in the latest styles.

Prices moderate; satisfaction guaranteed,
W Hair-eutting by machinery.

E. A BODEMULLER.

Printing Office For Sale.
A COMPLETE outfit for printing a seven

column newspaper. Press, Type, Cases,
Stands, Etc., all in good order, being the ma-
terial used for the publication of the Wash-
ington Enterprise and News. Will be sold
cheap. Apply at this office.

FREE! FREE!
TO AGENTS.

A beautiful Photo-Lithographic Engraving
representing

C1ialind, Ieadgick and Cabinet Ohmn,
Printed upon heavy plate paper, 20x30 inches
in size. This grand picture has been produced
at large expense by the finest and most skill-
ed engravers in the country, and its equal
has never been produced. It stands un-
equaled as a work of art. It should be found
in every office and home in the land. No sup-
porter of Cleveland and Hendricks neglects
the first opportunity to buy the people's first
representative of Democracy, reform and
honest Government in 24 years.

This is the greatest chance ever offered to
men and wOmen to make money rapidly.
Sells at sight to all Democrats at least. No
previous experience required to be success-
f•al. Outt sent securely packed in a cartoon
(securing its safe arrival) and special terms
to canvassers will be sent free upon receipt
of 18 cents in stamps to prepay cost of mail-
ing. Write at once and secure a big paying
business. Address,

U.S. AR I CO.,
169 & 171 Broadway, New York

FIE FAllICT AID ITAPFL I0BCElII
•: AND:-

FAMILY SUPPLIES

at the

STAR GROCERY,
Under the Couazsa Office. Main Street,

OPELOUSAS - - LA,
-:-0.:--

Patent Flours, Best Coffees, Teas and Spices,
Sugar, Hams, Bacon, Lard, Breakfast

Bacon, Creamery Butter, N. Y.
Cream Cheese, Crackers,

Cakes, Confectionery,
AND

Canned Goods of Every Descrip.

Such as Sardines, Lobsters, Oysters,
Salmon, Corned Beef. Lunch. Tongues,

Peaches, Pears, Pine Apples,
Strawberries, etc.

Cholce Wines and Liquors,
Crockery, Tinware, Nails, etc., Baking Pow

ders, Pickles, Sauces, Catsups,
Mustard, etc., Soap, Starch Candies

Blaueio, Coal Oil, Fire-Proof Oil,
Lamps, Wicks, Chimneys, Blank Books,

School Books, Biographies, Novels,
eto.. Wrapping Paper, Paper

Bags, Twine, etc., etc.

CIGARS, TOBACCO, PIPES. CIGARETTES,

and other Smokers' Articles.
In fact, a complete Stock of

CHOICE AND FRESH GOODS
-at the-

LOWEST LIVING PRICES.

I As our prices are so low as to
leave no margi for credit sales, we
must positively decline delivering any
goods on any other terms than cash on
the spot. If we did not adhere to this
rule, we oould not afford to sell our
goods at the very low prices we are
offgring them at.

THIS MAN- THIS MAN
buyshis supplies at don't patronize the
the Itar Wr&es~t Star Grocery
under the Corier land as a natural re-
printing odee, on lsalt his "*tufldig"
Main street, and ofdon't"improve him
course he isbappy "worth a cent."

A REWARD
-- or-

850-FUTT DOet.L.AR
IS OPFIF ED by tes Central St. Landry

Protective Live,-•t .Assoooiation, for
evidence that will the apprehension
and bcoliotion of an ons guilty of steal-
ing cattle or horsei •blo ng to any mem-
ber of said Assoeiatlon. A record of the
brands of mmbers of the Associatiou may be
seen at the bhose of the Secretary, Jno. M.
Ware, in Bellevue, or •t he Clerk's office in
Opelousa. I - . MI. WARE, Sec.,

Oi. E. PasL Pres't. o 11

Ipae Cotton Seel for Sale.
A LIMITED hqatity of the celebrated Al-
A Inl poulf stale cotton seed, grown

in ti prish. a The-cotton always brings one
Pcent or e per pound over the hi hest mar-

t prieest New O arlps. Apply At this of-
beof to P.J. DAvyPlaanceo . Feb7tf

2ima up . an Estray,
DY'thf lndersln ie hPiriepasse, about
e April- I a•- dark dun creole horse,
enftlna'b hasr as d under saddle, about

saryeos bcrds&t on left shoalder-fac-
4al of.. to bses Ia t Coeara office.

Has beeIna hood since 188.
Theownr sean. ghim by proving proper.

ysa tie advelit lseut
A. C DEVILLIERS.

OW old young calft.

ms s',: aet; . M. Lit.
!serg rmay 9 Ut

eideeld i

rot

4 iot M,- V6

.S. L.
-o0

This is the only Chartered Lot-
tery of any State.

Louisiana State Lottery Company

lueorporated in 1868 for

'I'WENTY-FIVE YEARS !
By the Legislature for Educational and Char

itable purposes, with a Capital of

S1,000,000!!
'o whirh a reserved f'lundl over

$550,000
Has since been added

By an overwhelming

POPULAR VOTE

Its franchise was made a part of the present
State Constitution, adopted

Dec.2, A. D., 1879.

A SPLENDID OPPORTUNITY
TO WIN A FORTUNE.

ITS GRAND SINGLE NUMBER IRAWING
Will Take Place Monthly.

It Never Scales or Postpones !

LOOK AT THE FOLLOWING DISTRIBUTION

EXTRAORDINARY

Semi-Annual Drawing,
JIA 88 F.

AT NEW ORLEANS,

TUESDAY, June 16, 1885.
LUnder tle supervision and manage

ment of

en'i. . ,. IAUI*CARDI "
of Louisiana, -

and Vrb3A. A. MAXIT,
of Virginia.

Capital Prize, $150,000.

c' Notice -- Tickets are Ten Dollars Only,
Halve $55, Fifths $2, Tenths $1.

41ST OF PRIZES;
1 CAPITAL PRIZE of $150,000..$150,000
1 GRAND .. 50,000.. 50,000
1 GRAND .. 20,000.. 20,000
2 LARGE .. 10,000.. 20,000
4 LARGE .. 5,000.. 20,000

20 PRIZES of 1,000.. 20,000
50 .. 500.. 25,0001

300.. 30,000
200.. 40,000
100.. 60,000

1, .. 50.. 50,000

Approz$umstiou Prizes:
100 Prises of $200, approximating to

$150,000 prise are ................ $0,000
100 Prises of $100 approximating to

$50,600 prie are................. 10,000
100 Prises of 175 approximating to

$20,000 prise are...... ...... 7,500

2,279 Prizes, amounting to...........$522,500

CERTIFICATE.
We do hereby certify that we supervise the

arra ements for all the monthly and semi-
annual Drawings of the Louisiana State Lot-
tery Company, and in person manage and con-
trol the Drawings themselves, and that the
same are conducted with honesty, fairness and
in good faith toward all parties. We author-
ire the Company to use this certificate, with
fae-aimiles of our signatures attached, in its
advertisements.

G. T. BDAUREGARD,
J. A. EARLY,

Commissioners.

Application for rates to dlebs should be
made only to the omee of the Company in
New Orleans.
1r further information, write clearly, giv.

ing fall sadress.
. IMPORTANT.

Remit by PORTAL NOTE, Express Money'Order, New York Exchange, or draft on
New Orleans.

Letters with Camreaey invariably by Ex-

We pay Elapress chages on all same of 9!or upwards. Addressed:

.i. A. bdtV m,
New Orleans, La.

AMdreas Registered Letters sad make P. O
Meuepirders paya le to.

- tgeesinmakM.,

MISCELLANEOU.

PLANTATION FOR SA WELL located place onBayon
miles from Port Barry and 6 mi

Opelonsas, having a front of5f arpe5,,a depth of 40 arpents ; 125 arpents re
cultivation and well fenced, and the
good wood land. On the place are

-

number of fruit bearing trees and 40
pecan trees. The improvements
a large dwelling, 4 double cabins, eor
stable, a barn 45x60 ft., etc. With tip
will be sold 4 American mules, lm r
colts, 3 cows, I heifer, 2 calves, 1 at•
I horsd cart, I wagon, 1 cistern,•
implements, 1 kiln of bricks onP
thousand, I lot planks, about 375 lbbt
23 loads pea vine hay, 7000 3 feet
boards. Everything is young andnew 1

$3,500 cash, or $4000 on terms.
hands on the place to work it. For
particulars apply at this office.

Jan. 17-.m

TULANE UNIVERSITr
New Orleans, La.

WILLIAM PRESTON JOHNSTON, -
ACADEtIICAL, Law and Medical

v ments; full corps of Professon.
cal, Scientific, Philosophical and M
Courses; Modern Languages a
French, German, Spanish and I
board, in good families speaking
manual training; climate mild. Ter,
crate. Address:

SECRETARY OF FACULT'

Ja. 10, 3. New Orle
---- fur te.'

The Daily City I
PUBLISHED EVERY EVENING

-BY TiIE--

City Item Printing Compaty i
Office, No. 39 'Natchez Street, New

MI. F. BIGNEY, Editor.
Terme of Subscription;

One year, $6; six months, $325;;
months,$1 75; one month, 60 cents; ona
15 cents; single copy, 5 cents, payaSb
vance.

Kursheedt & Bienv
CEMETERY RAILINGS,

Marble, Slate and Iron MaeR •

Monuments, Tombs, Hea
116, 118, 120o Camp t,

sepl7 NEW ORLEANS.

J. VERGNO
Successor to Cazaux d Vergnole,

IIPORTER & COIIISSION IER
Wines and Liquors,

MANUFACTURER OF CORDIALS AND SY
No. 65 Decatur St.,

NEw OREE4lS.

JOS. E. RICE & C0.

Wholesale Grocers. & Commission Me
81 Poydras st,. bet, Magazine & Tehoupt

NEW ORLEANS.
'DEEALERS in Wines, Liquors and

• Agents for Howard & Cedar Cree
ery Batter; Depot for Martin' 1873•3
bon Whiskev. feb

THE DAILY STAT
Office-No. 90 Camp St., New

H. J. HEARSEY, EDITOR.

Terms of Subscription:
Sabeeribera by mail, six months.......
Subseribers by mail, one year.......,..

ARS. C. BELL, '

Private Boarding
10S Bourbon Stree4

NEW ORLEANS.
Rooms with or wtithout Boarsi

All orders for cloaks, dresses, boaeeti
mings, &c., will be promptly atteande4

LOUIS PUCHEIJ
D EALER in Groceries and

Hardware; Tinware, Glasaw
eryware, Graniteware, Fresh and
Fruits. Jellies, Nuts, etc. Paints 08,
ing Stoves. and the celebrated Cha
and other Cooking Stoves, Main sitr,

Refreshment Saloon adioining.'
stocked with the purest and best ofatit

-ALiO-

BEER ON ICE.I+:
3" ilighest Market Prices paidlfj

iJ'ool. Pou!ltry, &•c., and all Count•

JEAN M1IDICIS, Ua4*
Cor. Union and North Sts..-

M ETALLIC and Rosewood Co•_&. uat sizes, styles and prices.
on short notice. A neat hearse for
trooD. Hca1dy-made coffins cleapler
be made to order. " 100,000 3rlek1

Opelousas, October 27, 1883.

WORK SHO
WITROUT STEAM POWER

ati 1a1te OUTITs or
M-l.tU' PA?. r007 POW
-semneryr can competet
steam power. Unos lp.ti-al.
Metal an•-oodworker und for

Mlrees No 2246 Manl t.

C. MORINIfIVE G, JR.,
A NNOUNCEJ to his friends and
- lie that he is prepared to make'

to order in the latest styles and l
manlike manner, cheaper than the
Call on him and be convinced.
prepared to adjust and repair
chines of all makes at reasonable,
work guaranteed. Shop on Belle
Joseph Gibbs' Old Stand.

OPELOUDAS LUNBER
WHITWORTH & CO., Proprls

A LL kinds of Cypress Lumber,
Dressed Flooring, Ceiling,.

Blindrand Mouldings. A good
lumber. g6 Bills of lumber sa
on short notice. "Lumber at $12,
per thousand.

WARTI1N D(i
House and Sign

Opelousas, La. t

p ~In.P M•e bet styls.
Shop at . P. Young & Co.'e

Aug 5-3m

13 Aeeks. "i 1
TTIE POLICE GAZETTE w

securely wrapped, to any
United States for three months'
_Oae Dollar. Liberal diecos

postmasters, agentsand clube.
.mailed free: Address all orders

RICHARM'
17-tf J Frankli

U l D for working people. entI
L I age, and we will mal

valuable sample box of goods
in the way of making more meae i
than you ever thouht possible at
Capitalnotrequired. You esalid
work lu spare time only, or all tl
hoth sexes, of all ages, gran
SP5 easily earned every eve a.g

want work may test the businee•
s paralleoled oTer. To all who
81_, we will send$1 to p1
writing us. Full partle
seat free. Immens, pay
who start at ne., DonIlo19" Erun0iri d•+


